ARRÊT 


DU  CONSEI  L D’ÉTAT 


DU  ROI, 


Pour  la  convocation  d'un  Chapitre  extraordinaire 
de  la  Congrégation  de  Saint- AI aur , 

O O 

a.  Saint-Denys. 

Du  21  Juin  1783. 

Extrait  des  Regiflres  du  Confeil  d'Etat. 

Le  roi  s’étant  fait  repréfenter,  en  fon  Confeil,  l’arrêt 
de  fondit  Confeil  du  29  juin  178  1 , 6c  tous  les  Aéîes, 
Mémoires  6c  autres  Pièces  concernant  le  Chapitre  de  la 
Congrégation  de  Saint-Maur,  de  ladite  année  178 1? 
Sa  Majefté  auroit  reconnu  que  les  difficultés  élevées  dans 
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fe  fein  de  ladite  Congrégation,  avant  îa  tenue  dudit 
Chapitre  général  , & ia  crainte  de  voir  perpétuer  les 
troubles  qui  pouvoient  en  être  la  fuite,  avoient  déter- 
miné Sa  Majedé  à rendre  l’arrêt  du  29  juin  1781,  par 
lequel,  en  impofant  filence  fur  les  procédures  commencées 
par  aucuns  Religieux  de  ladite  Congrégation,  le  Roi  auroit 
jugé  digne  de  fa  fageffe,  d’arrêter  le  cours  d’une  divifion 
auffi  préjudiciable  à la  difeipline  qu’à  la  tranquillité  de 
ladite  Congrégation:  Mais  ce  remède,  diélé  par  la  pru- 
dence, n’étant  pas  propre  par  fa  nature  à prévenir  les 
difficultés  de  même  genre  , qui  poürroîent  s’élever  à 
l’avenir  dans  les  Diètes  provinciales  & dans  les  Chapitres 
généraux,  Sa  Majedé  a crû  devoir  confier  à la  Congré- 
gation elle-même,  qui  a rédigé  le  Code  de  fes  Conditutions, 
la  détermination  du  véritable  fens  des  articles  defdites 
Conditutions,  relatifs  aux  conditions  néceffaires  pour  avoir 
voix  délibérative,  tant  dans  les  Diètes  provinciales  que 
dans  les  Chapitres  généraux.  Dans  cette  vue , Sa  Majedé 
a jugé  à propos  de  convoquer  un  Chapitre  extraordinaire 
des  Députés  de  ladite  Congrégation  ; <Sc  les  circondances 
aétuelles  exigeant  que  ledit  Chapitre  foit  compofé  dans 
une  forme  différente  de  celle  ordinairement  ufïtée,  Sa 
Majedé  a jugé  devoir  ordonner  qu’à  l’exception  du  Supé- 
rieur général,  nul  ne  fût  admis  audit  Chapitre  extraor- 
dinaire , à raifon  d’aucun  office  de  fupériorité  , mais 
feulement  en  vertu  du  fuffrage  libre  & du  vœu  non 
équivoque  du  plus  grand  nombre  des  délibérans  dans  la 
Congrégation;  Sa  Majedé  edime  qu’une  affemblée  ainfj 
formée,  fera  le  Tribunal  le  plus  compétent,  & en  même 
temps  le  plus  indruit  & le  plus  impartial  auquel  puiffe 
ê|re  confiée  la  décifion  des  contedations  qui  agitent  ladite 
Congrégation:  & pour  que  cette  affemblée  puiffe  parvenir 
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plus  furement  à les  terminer,  Sa  Majefté  a cru  devoir 
ordonner  que  les  Députés  qui  feront  choifis,  foient  revêtus 
des  pouvoirs  les  plus  étendus,  de  manière  que  l’affemblée 
qu’ils  formeront,  puiffe,  fous  l’autorité  des  Commiflaires 
qu’il  plaira  à Sa  Majeflé  de  défigner,  fia  tuer  fur  tous  les 
objets  qui  intéreffent  la  Congrégation,  même  procéder, 
ainfi  que  pourroit  faire  le  Chapitre  général  ordinaire,  à 
toutes  nominations  de  fupériorité.  A quoi  voulant  pourvoir: 
Ouï  le  rapport;  Le  Roi  étant  EN  SON  Conseil,  a 
ordonné  6c  ordonne  ce  qui  fuit  : 

Article  premier. 

Il  fera  tenu  dans  l’Abbaye  royale  de  Saint  -Denys, 
en  préfence  des  fieurs  archevêques  de  Narbonne  6c  de 
Bordeaux,  que  Sa  Majeflé  nomme  6c  commet  à cet  effet, 
un  Chapitre  général  extraordinaire  de  la  Congrégation 
de  Saint  -Maur,  qui  s’ouvrira  le  mardi  9 Septembre  de 
la  préfente  année,  6c  auquel  fera  dévolue  toute  l’autorité 
de  ladite  Congrégation , 6c  généralement  toute  la  puiffance 
qui  appartient  aux  Chapitres  généraux  ordinaires,  de  fixer 
les  points  litigieux  des  Conflitutions,  pourvoir,  s’il  y a lieu, 
à toute  fupériorité,  procéder  à toutes  éledlions,  6c  faire, 
fous  l’autorité  defdits  fieurs  Commiffaïres,  tous  règlemens 
6c  ordonnances  convenables  pour  l’adminiflration  de  ladite 
■Congrégation , pour  être  enfuite  lefdits  règlemens  repré- 
fentés  à Sa  Majeflé,  6c  leur  exécution  ordonnée,  s’il  y a lieu» 

I I. 

Ce  Chapitre  fera  compofé  du  Supérieur  général,  6c  de 
'fix  Députés  cle  chacune  des  fix  provinces  de  la  Congré- 
gation, élus  en  la  forme  ci-après , fans  qu  a raifon  d’aucun 
emploi  ou  fupériorité  quelconque,  aucun  Membre  de 
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ladite  Congrégation,  autre  que  ledit  Supérieur  générai, 
puiffe  prétendre  ie  droit  de  voter  audit  Chapitre,  s’il  n’eft 
du  nombre  des  Députés  élus. 

I I I. 

Dans  chacun  des  Monaftères  des  fix  provinces  il 
fera  tenu,  du  1 5 au  30  de  Juillet  prochain,  une  afTembîée 
capitulaire,  à laquelle  feront  appelés  tous  les  Religieux 
profès  qui  y réfident.  Chacun  d’eux  remettra  fur  le 
bureau  du  Chapitre , & en  préfence  de  deux  Notaires 
convoqués  à cet  effet,  un  billet  cacheté  dans  la  forme 
des  billets  deleéfion  ufitée  dans  la  Congrégation,  lequel 
billet  fera  auffitôt  paraphé  fur  le  pli  par  les  deux  No- 
taires 6c  le  Secrétaire  du  Chapitre,  ne  vcirietur . 

I V. 

1 

Ce  billet  contiendra  le  nom  6c  le  furnom  des  fix 
Députés  que  ie  Religieux  jugera  les  plus  dignes  de 
repréfenter  la  Province  au  Chapitre  général.  II  pourra 
les  choifir  indiftinélement  dans  la  clalfe  des  Supérieurs 
ou  dans  celle  des  Religieux  particuliers,  pourvu  toutefois 
que  , dans  le  nombre  de  ces  fix  Députés  , trois  d entr’eux 
foient  actuellement  Supérieurs  ou  l’aient  été  ci-devant 
pendant  trois  années  ; que  les  uns  6c  les  autres  aient 
trente  ans  révolus  6c  neuf  ans  de  profeffion  accomplis, 
6c  qu’ils  foient  Profès  de  ladite  province , foit  qu’ils  y 
faffent  ou  non  leur  réfidence  aCIuelle. 

V. 

Ces  billets  ainfi  paraphés  feront  comptés  publiquement, 
6c  enfuite  renfermés  dans  une  première  enveloppe  fcellée 
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du  fceau  des  Notaires  & de  celui  du  Chapitre,  fur  laquelle 
fera  écrit  province  de  ( N. ),fcrutin  de  L'abbaye  de  (N. ), 
en  défignant  le  nom  de  la  province  & du  monallère; 
les  deux  Notaires  y joindront  le  procès-verbal  de  la 
féance , foufcrit  par  tous  les  Capitulans.  Le  tout  fcellé 
de  nouveau  comme  ci-deffus,  fera  adreffé  au  fieur  Amelot, 
Secrétaire  d’Etat,  & porté  fur  le  champ  par  lefdits 
Notaires  au  plus  prochain  bureau  de  la  polie,  où  ils  le 
feront  infcrire  en  leur  préfence. 

V I. 

Les  Supérieurs  & Officiers  du  régime,  donneront 
leur  fuffrage  dans  la  forme  ci-deffus,  en  même  temps 
que  les  Religieux  de  la  Maifon  dans  laquelle  ils  fe 
trouveront  alors.  Il  en  fera  de  même  des  Religieux  qui, 
fe  trouvant  dans  des  Monaftères  autres  que  ceux  de  leur 
réfidence  , ne  pourraient  s’y  rendre  dans  le  temps 
convenable. 

V I I. 

L’OUVERTURE  des  fcrutins  des  provinces,  fera  faite 
en  préfence  defdits  fieurs  Commilfaires  ou  de  l’un  d eux, 
par  trois  Scrutateurs,  qui  feront  trois  des  Religieux, 
réfidans  aéluellement  dans  l’abbaye  de  Saint-Germain- 
des-Prés  à Paris , les  plus  anciens  de  profeffion , &l 
dans  le  cas  de  maladie  defdits  trois  anciens  Religieux 
ou  d’un  d’entr’eux , les  plus  anciens  de  profeffion  après 
eux;  lefqueîs  trois  Scrutateurs  prêteront  préalablement 
ferment  entre  les  mains  defdits  fieurs  Commiffiaires,  ou 
de  l’un  d’eux  , de  fe  bien  & fidèlement  acquitter  de 
ladite  fonélion.  Il  fera  dreffié  procès-verbal  de  ladite 
ouverture  & de  l’éleélion  des  fix  Religieux  qui  auront 
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réuni  dans  chaque  province  le  pfus  de  fuffrages,  ou  qui, 
en  cas  d égalité  dans  ie  nombre  des  voix , fe  trouveroient 
être  les  plus  anciens  de  profefïion.  Dès  que  leleélion 
fera  ainfi  connue  6c  conftatée , les  bulletins  du  fcrutin 
feront  brûlés  en  préfence  defdits  fieurs  Commiffaires, 
6c  il  en  fera  fait  mention  dans  ie  fufdit  procès-verbal,  qui 
fera  figtié,  tant  defdits  fieurs  Commiffaires  ou  de  l’un 
d’eux,  que  des  trois  Scrutateurs. 

VIII. 

Ladite  éleélion  fera  notifiée,  de  l’ordre  du  Roi,  au 
Supérieur  général , qui  fera  tenu  d’en  donner  auffitôt 
connoiffance  à tous  les  MonaAères  de  la  Congrégation, 
ainfi  qu’aux  diversDéputés,  afin  qu’ils  puiffent  fe  rendre, 
au  temps  indiqué,  en  l’abbaye  royale  de  Saint-Denys. 

I X. 

DÈS  le  premier  jour  des  féances  du  Chapitre  général, 
compofé  dans  la  forme  ci-deffus,  les  pouvoirs  du  Supérieur 
général,  comme  auffi  ceux  des  Affidans  6c  Vifiteurs, 
feront  fufpendus  ; 6c  feront  feulement  maintenus  ceux 
des  Supérieurs  locaux,  jufqu’à  ce  que,  tant  pour  les  uns 
que  pour  les  autres,  il  en  ait  été  autrement  ordonné 
par  ledit  Chapitre  général. 

X.  i . 

Ordonne  Sa  Majeflé,  que  ie  préfent  arrêt  fera 
notifié,  de  fon  ordre,  au  Supérieur  général  de  ladite  Con- 
grégation , auquel  Sa  Majeflé  enjoint  d’en  envoyer  fur 
le  champ  un  exemplaire  imprimé  à chacun  des  Mo- 
naftères  de  ladite  Congrégation,  pour  y être  auffitôj 
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lu,  publié,  inféré  fur  les  regiftres  des  adles  capitulaires, 
6c  exécuté  fuivant  fa  forme  6c  teneur:  Veut  au  furplus 
Sa  Majefté,  que  les  difpofitions  du  préfent  arrêt  ne  puiffent 
tirer  à conféquence  pour  les  Chapitres  à venir,  Sa  Majefté 
fe  réfer vant  6c  à fon  Confeii  la  connoiffance  de  tous 
différends  6c  conteftations  qui  pourroient  naître  à l’occa- 
fion  de  l’exécution  du  préfent  arrêt,  qu’EIIe  interdit  à 
toutes  fes  Cours  6c  autres  Juges.  Fait  au  Confeii  d’Etat 
du  Roi,  Sa  Majefté  y étant,  tenu  à Verfailles  Fe  vingt-un 
juin  mil  fept  cent  quatre-vipgt-trois.  Signé  Amelot» 


/ 


A PARIS, 

DE  L’ IMPRIMERIE  ROYALE, 

M.  DÇCLXXXI1I. 


